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LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire •‘RELIGION ET PATRIE” F. MOFFET* Secrétaire de la rédaction et administrateur
n <le faire place 
euijH qui nous

n'excédant pas $22,500,000 qui sera 
remboursée au gouvernement le 
ou avant le 1er mai 1891 avec inté
rêt au taux de 5 pour cent payable 
semestriellement jusqu’au parfait 
paiement du principal ; et comme 
partie de ce prêt le gouvernement 
pourra payer immédiatement à la 
compagnie une somme n’excédant 
pas $7,500,000 dont la compagnie 
aura besoin pour éteindre sa dette 
flottante; le reste de ce prêt sera 
payé à la compagnie à mesure que 
les travaux de construction pro
gresseront.

5 Que comme garantie du rem
boursement du dit emprunt, avec 
intérêt comme susdit et comme 
garantie additionnelle du paiement 
de la somme de $7,380,912 et l’in
térêt devenant dû le 7 de novembre 
1888, le gouvernement aura pre
mier privilège et charge sur tous 
les biens et immeubles de la coin 
pagnie; le gouvernement conti 
nuera à garder et retenir le mon
tant entier des obligations des con
cessions de *trvre"' ma menant en sa 
possession; tous les argents reçus 
par le gouvernement des fidéicom
missaires des obligations de con
cessions de terres pour le rachat 
des dites obligations seront appli
quées à éteindre l’intérêt acquis et 
dû sur le dit emprunt et sur la 
somme de $3,380,912 ; le gouverne
ment pourra f<*'re tout arrange
ment qu’il jugera bon pour s’assu
rer du paiement, après le rachat 
des obligations de concessions de 
terres, du produit de toutes les 
ventes de terres concédées ou qui 
seront concédées à la compagnie ; 
les autres cinq millions de piastres 
d’obligations de concessions d-- 
terres et d’argent reçu continue 
roitàètre retenus aux conditions 
et pour les fins mentionnées dans 
le contrat

Tous les sénateurs et les députés 
présents à cette conférence ont été 
unanimes à approuver les idées 
émises par M. Gerbié, et leur 
approbation s’est manifestée à 
plusieurs reprises par de vifs ap
plaudissements.

A la fin de la séance, l’honorable 
M. Royal, l’honoiable M. Laurier, 
l’honorable M. Pelletier, MM. A. 
Desjardins, Houde, Bergeron, Mas
sue, etc., etc., ont assuré le confé
rencier de tout leur appui pour 
faire réussir le projet qu’il venait 
de leur soumettre, et un vote de 
remerciements a témoigné à M. 
Gerbié le vif intérêt qu’il a su 
provoquer.

Quant à nous, nous espérons 
que les ministres et les repré
sentants de notre nationalité feront 
tout en leur pouvoir pour le faire 
réussir.

la compagnie du Pacifique. Et il 
est clair que les deux confrères ne 
sauraient avoir raison en portant 
sur le même point deux jugements 
contradictoires. L’un ou l’autre doit 
se tromper, et c’est évidemment le 
Globe qui exagère à dessein la situa 
lion, pour faire excuser son opposi
tion anti patriotique à une œuvre 
nationale.
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CABLECOURRIER

O ! annonce que M. Hector Ca
meron va se charger, cette année, 
du bill des orangistes.

ET
DE Ft H

lüîflT
js COURTE T* PiSPITITUEUXMM. Trudel, Beaubien, Belleau, 

Panet Angers et autres, ont tenu 
une réunion, hier soir, à l'hôpitai,- 
dans le but d’arriver aux moyens à 
prendre pour,ramener M. le juge 
Angers sur la scène publique. Ou 
dit que M. Angers ne consent ra à 
entrerdansla politique qu ■ si le 
rôle de premier ministre lui est 
offert.

V

1884 JANVIER 1884L’augmentation du revenu pro
venant des sniritueux est d’un peu 
plus de quinze pour cent La 
quantité fabriquée a été, l’an der
nier, de 4,02",087 gallons, lesquels 
représentent une consommation de 
76,790,994 livres de grains.

La quantité du malt manufacturé 
durant la dernière année fiscale a 
été de 85,516,222 livres, contre 70 , 
507,220 livres l’année précédente. 
Les droits perçus se sont élevés à 
$41,173.

Nos lecteurs seront sans doute 
curieux de suivre le mouvementdu 
commerce des spiritueux depuis 
quelques années. Le tableau sui 
vant le leur fera voir :

GRANDE
MANUFACTURÉS PARTRE VENTEj

r MONTREAL

S. DAVIS & FILS
MOÎÏHML.

minis à l'est. ARGENT COMPTA VT
\iNT D'HEURE. Avant de prendre l’inventaire.

PASSAGERS^ 5 LOIS Â EON MARCHE 5LE TABACds -Tours
POLITIQUE MINISTÉRIELLE ETOFFES A ROBES—703 piè. is d'étof- 

fes à robes, achetés en job. Les 
meilleures que nous ayons jamais eues.

COUVERTES—311 paires pour être ven
dues pour moins du coût de la ma
nufacture.

GILETS POUR DAME—160 gik-L; p. 
dame (un autre jub), a moitié prix.

TOILE A NAPPES—49 pièces venant 
d'ôtre reçues, La moins chère à 
Ottawa.

TAPIS—96 pièce» qui doivent être - n ines 
pendant le mois. Bon marché.

11 a été exporté, l’an dernier, 454,- 
922 livres de tabac, contre une 
moyenne de 348,859 livres durant 
les quatre années précédentes. La 
quantité de tabac canadien en tor 
quelle qui a payé les droits repré
sente 178,213 livres, contre 454,884 
livres en 1882, et les droits perçus 
ont été de $6,481, contre $18,195.

TJLLMAN. 3 dôt.
LE PACIFIQUE CANADIEN

i Bonaventure, de Mont- 
fer Grand Tronc. Ver- 

•a ns du chennn de fer 
nt les lignes s’étendent 
ritimcs. et ai.x vi les de 
Lruy, A.buny, et

ON 'DEMANDELa politique ministérielle est con- 
Nous savons ce que le gou-nue.

vernement entend faire pour tirer 
d’embarras la compagnie du Paci
fique Canadieu. Sir John a déposé, 
hier, sur le bureau de la chambre, 
les résolutions qu’il proposera, de
main et dout nous publions l’ana
lyse ci dessous.

Un garçon, âgé d» 
dre généralement utile dans 
privée. S'adresser à Mile Bôla 
Sus

1 - ù 16 ans, pour se ren- 
une maison 
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BBS! i =m~?r rOC 00 00 ^ DES soumissions cachetées, portant la 
souscription “ Habillements i our la Police 
à cneval," et adressées à l’Honorable Pré
sident du Conseil Privé, Ottawa, seront 
reçues iusqu’à midi, Jeudi, 14 Février 1884.

Des formules imprimées de soumission, 
contenant tous les renseignements voulus 
luant aux articles et les qualités requi 
seront fournies par le soussigné.

On ne recevra que es soumisaons qui se
ront faites sur ces formules. On pourra 
voir des échantillons de tous les articles eu 
s’adressant au Bureau du Soussigné.

Chaque soumission devra être accompa
gnée drun chèque “accepté" par une ban
que canadienne, pour une somme “égaleà 

pourcent" au tola do soumission, le- 
quef chèque sera confisqué si la personne 
refuse do signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou si olle ni güge de compléter le 

rvice entrepris. Si la soumission n’est pas 
acceptée le chèque sera remis.

II ne sera rien payé aux journaux qui pu- 
rontjeette annonce sans y avoir été d’a

bord autorisés.

“ Que dans le but de permettre à 
la compagnie d’ouvrir la ligne, au 
printemps de 1886, et atin de l’aider 
à se procurer le capital nécessaire, 
par le placement de s s actions non 
vendues, le gouvernement avait 
consenti, moyennant le dépôt entre 
ses mains d’une somme et de garan
ties suffisantes, à assurer le paie
ment d’un dévidende minimum de 
3 O7O, pendant dix ans,sursoixant«- 
cinq millions d’actions, cet a ran
gement étant fait avec la conviction 
que par là les actions seraient plus 
fermes et ac , 1 e -raient plus de va- 
lec r sur len ‘r ebé ; qu’un concours 
de circonstances défavorables à em
pêché la réalisation de ces espéran
ces et la compagnie n’a pu obtenir 
le capital nécessaire par la vente de 
son stock; et que nous devrais re
chercher avec le plus grand soin 
les meilleurs moyens de prévenir 
tout retard dans le grand but à 
atteindre : l’achèvement rapide du 
chemin de fer, et délibérer sur les 
résolutions suivantes :

“ 1. Qu’il est bon que le gouver
nement puisse remettre à la compa
gnie les garanties données en exécu
tion de la troisième section de 
l’acte constitutif (44 Vic., ch. 1), et 
en exécution de la seconde clause 
du contrat de construction men 
tionné dans le dit acte.

“ Que la subvention pécuniaire 
à payer ci après à la compagnie 
pourra être payée à mesure qu’a
vanceront les travaux de la section 
c ntrale ou de la section est du 
chemin, dans le rappo-t proportion
nel de ia valeur de l’ouvrage fait 
sur la section pour lequel le paie
ment est demandé, avec la valeur 
de tout l’ouvrage restant à faire sur 
la section d’après le contrat.

“ 3. Que l’époque fixee pour le 
paiement de la somme de deux 
millions huit cent cinquante trois 
mille neuf cent douze piastres 
($2,853,912) que la compagnie a 
promis payer le ou avant le premier 

leur situation. Ces raisons peuvent jour de février 1884 comme partie 
se résumer ainsi : D’un côté, les du Tonds men’ionné dans son arran

geai'ni t avec le gouvernement I 7 
novembre dernier, si ra letardéo 
jusqu’au 7 novembre 1888; a or
que la somu.e de $4,527,000, cons
tituant le dernier versement à lair 
sur le fonds payable par la comna- 
gnie au gouvernement deviendra 
due, le tout avec intérêt, payable 
semestriellement au taux de 4 pour 
cent, suivant qu’il a été convenu à 
l’époque de l’exécution de l’arran
gement; et cette somme devra alors 
être payée au gouvernement en 
même temps que le montant en 
dernier lieu mentionné ; le tout 
formant la somme de $7,380,912, 
portant intérêt au taux en dernier 
lieu mentionné.

“ 4. Que le gouvernement pourra 
prêter à la compagnie une somme

nagera se rend nt direc- 
ia changement de chars 
^e d mmeut d» tous les
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s qui arr.ve à Toronto 
Le train partant d’Ot- 

cordc ù la Station 
avec l’express de 

Central arrivant à 
m., Burlington 12.10 
10 a.m., White River 
Concord 6.35 a.m., 

., Aashua 6.55 a.m., 
oston 8.30 a.m. 
e à Nashua avec les 
, Providence et tous 
& N. E. R. R’g. 

c Montréal à 8.45 du 
fee l’express de nuit 
ew-Yorfc viti Spring- 
viâ Lowell à 7.00 p.m., 
p.m. et New-York à 
. Montréal à 8.26 du

mz Nop. 152 tt 184,
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En réponse à M. Blake, le minis 
tre de l’agriculture a annoncé que 
les derniers volumes du recense 
ment seraient distribués dans le 
cours du mois prochain.
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En réoonse à M. Landry, le pre 

mier ministre a dit que M. Alph. 
Ouimet, avocat, de Montréal, 
faisait partie de la commission 
chargée de la refonte des statuts du 
Canada.
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I 1JFS EN ACIER
Sud et .l’est changent de 
turo A Montréal où leur

pour n’importe quel en-

ROBES DE BUFFLES !
ROBES DE BUFFLES 11s§ Sir Leonard Tilley devra produire 

ces jours-ci, tout les documents re
latifs au règlement des comptes 
entre les provinces de Québec et 
d’Ontario, et le gouvernement fédé

s extra et sans que LE CANADA ET L’EMIGRATION 
FRANÇAISEVoici maintenant un état de la 

quantité de tabac canadien destiné 
à la consommation durant les qua 
que dernières années

Allez an grand DEPOT DE ROBES DE 
BUFFLES, dans les salles d'encan de

l@-M. TtCKIBERRY, 29 RUE SPARKS,*®*

renseignement peu- 
ireaux du Grand Trono. 
les billets, rue Elgin, 
ivée des trains C’est hier, de 11 heures à midi et 

demi, que monsieur Frédéric Ger
bié a donné sa conference sur le 
Canada et l’éurgration française. 
Le sujet de cette conférence ne 
pouvait manquer d’attirer Fatten 
tion des sénateurs et des députés 
canadiens français. Aussi avons- 
nous vu un grand nombre d’entre 
eux, ainsi que les représentants de 
la press?, se rendre à l’invitation 
qui leur avait été adressée.

Dans une courte allocution, M. 
Gerbier a exposé les raisons qui 
l’ont déterminé à composer un 
ouvrage capable de faire connaître 
à ses compatriotes les|grands avan
tages que leur offre le Canada, dans 
le cas où ils désireraient améliorer

méridienu 75èU en face de l’hôtel Russell.rai.lûtes avec Feuilles et Pour l’usage 
torquelles. des fabriques.

17,3*92 
19,061 
37,518 

198,765

Grandes peaux de buffles dp $6 à $20, de 
cervier, d’ours du nord etjaponnais. 
peaux d’ours il m’en reste quatre 

ment, et j’ai vendu 150 peaux de loup- 
cervier. Mes capots en pelleterie se vendent 
aussi très rapidement, car les prix sont très

Venez tons au grand dépôt de robes de 
buffles. Je puis vendre moins cher qu’aucun 
autre marchand peut acheter et mes prix 
sont au plus bas.

J. B. TACKBERRY,
Encauteur.

D. G. LINSLEE Y, 
Gér Lbs M. Curran a présenté, hier, une 

pétition venant de banquiers, de 
marchands et autres, demandant la 
passation u’une loi qui règle la dis
tribution des biens des faillis.

de loup 
Sur 3343,744

378,416
454,884
178,432

1880.
1881tssagers.
1882,
1883..

lenteurs 
Lie & Cie,,

S’ILS POUVAIENT S’ENTENDRE Assortiment Complet
En réponse à M. Blake, le minis 

tre des finances indiqua, hier, les 
clauses des statuts qui autorisaient 
le gouvernement à prendre des 
arrangements du 26 octobre et du 
7 novembre, et à exécuter les con
ventions des 8,9 et 10 novembre 
avec la compagnie du chemin de 
fer du Pacifique canadien.

II déclara aussi qu’il faudra at 
tendre, pour discuter la question, 
que la politique du gouvernement 
s i exposée à 'a chambre.

Si les organes grits pouvaient du 
moins s’entendre I Mais l’harmonie 
manque absolument. D'un côté le 
Globe qui n’a cessé de décrier l’en 
treprise du Pacifique et la compa
gnie elle même, s’oopose d’avance’ 
à toute nouvelle concession. E: de 
l’autre, le Free Press, de Winnipeg, 
organe irréconciliable, des grits de 
là bas, prend une attitude absolu 
ment différente. Nous avons tou 
jours prétendu, dit le Free Press 
que le contrat u’était pas trop favo
rable au syndicat. Les capitalistes 
sont les meilleurs juges de la valeur 
d’un projet, et si les perspectives de 
la compagnie avaient été aussi bril 
lantes qu’on les représentait quel 
que part, l’on n’aurait pas eu à sur
monter autant d’embarras fiuan 
tiers. Il y donc tout lieu de croire 
que la compagnie est réeUemcnt 
obligée de redemander de l’aide au 
parlement.......

Le ton sympathique do Free Press 
jure fort avec celui du Globe qui 

- témoigne la plus grande hostilité à

■mets d'Invents o 
Wtque, Marque: 
e et de Bois 
pou limit:, aux Eteu'- 
î et eu France.

LLE & Oie..
iMBRK Victoria,
i des Brevets, 
OTTAWA, Out

E. 6. LA7ERDUAEÀ
H

No. 96 Rue RIDEAU.
contrat de malle 30 mars 1883

VIEUX DE 54 ANSDES sonmission cachetées, adressées au 
maître général des Postes, seront reçues à 
Ottawa jusqu à midi, VENDREDI 22 FE
VRIER 1884, pour le transport des malles 
de Sa Majesté, par contrat pour quatre ans, 
dix-huit fois par semaine, aller et retour, 
entre New-Eainizb irgh et Ottawa à partir 
du 1er Avril prochain.

Le transport peut-être fait ù pied ou au
trement, les malles devant quitter le bu
reau de New-Edingburgh tous les jours, di
manches exceptée, à 8 00 a. m., 1.00 p. m. 
et 7.00 p. m. et devront être- rendues au bu
reau de Poste d’Ottawa à 8.20 a. m., 1.20 
p. m. et 7.20 p. m.

Les malles devront quitter le bureau de 
poste d'Ottawa immédiatement après cha- 

échange de malles et être rendues à 
New-Edingburgh dans les vingt minutes

Des avis imprimés, contenant de plus am
ies informations quant aux conditions du 
ntrat propt sé, peuvent être vues, et des 

formules de soumission peuvent être obte
nues aux bureaux de poste de New-Eding- 
b :rgh et d'Ottawa au uu bureau du soussi
gné.

J. P. FRENCH, 
Inspecteur des postes

L’Elixir
con itions ùconotniqti :s et sociales 
de la France créent le besoin et le 
désir général de partir ; de l’autre, 
il y a urgence pour les Canadiens- 
Français de hâ er leur développe
ment afin de conserver les positions 
acquises, et urgence non moins 
grande pour la race française en 
générale d’étendre son influence 
sur le continent américain. Mon
sieur Gerbié a suggéré ensuite les 
moyens pratiques d’attirer au Ca
nada l’émigration française qu’il 
convient d’attirer, c’est-à-dire les 
immigrants susceptibles de s’assi
miler à nous.

m un m ' Végétal Balsamique
AMS

EXCURSION
guérit la dyspepsie 

istomac, les indiges 
le, l'engorgement du 
il les coliques. s;
on de l’estomac eLde 
stifs. ^ I
nt après le repas, à 
ree à d -ssert, c’est le 
stomachique connu, 
un verre à vin le 

un purgatif sûr e 
L se fait sentir sans 
;ur, et qui u’em i Mie 
ccupaiions ordinaires. J
i les droguistes, 
lontreal :
DNS 4 Go.
VAT8UN A Co.
N, EVANS à Go

N. H. DOWNSLa compagnie du Pacifique a 
invité les membres de la Chambre 
des communes et de la presse a 
faire une excursion à Montréal, le 
6 février, à l’occasion de l’inaugu
ration du palais de glace, mercredi 
soir. Le départ aura lieu d’Ottawa 
à deux heures de l’après-midl, et de 
Montréal le soir à onze heures.

À aubi une épreuve de CINQUANTE- 
QUATRE ANS, et a été reconnu comme le 
meilleur remède contre les

Rhumes, la Tonx, la Coque
luche et t-.mi les let maladies 

dee Poumons.»

prix
25 tts. et ei.OO la Bouteille.

VENDU PAUTOUT, et par
O. O. OAOIER, Ottawa.

M. Girouard, député de Jacques- 
Cartier, est de retour à Ottawa de 
son voyage en Europe.

Bureau de l’Impecteur 
ûea Postes, Ottawa. 
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